
Poésies : thème du respect. 
Chaque visage est un miracle

Un enfant noir, à la peau noire, aux yeux noirs, 
aux cheveux crépus ou frisés, est un enfant.
Un enfant blanc, à la peau rose, aux yeux bleux ou verts, 
aux cheveux blonds et raides, est un enfant.
L'un et l'autre, le noir et le blanc, ont le même sourire quand 
une main leur caresse le visage, quand on les regarde avec 
amour et leur parle avec tendresse. 
Ils verseront les mêmes larmes si on les contrarie, si on leur 
fait mal. (...)
Il n'existe pas deux visages absolument identiques. 
Chaque visage est un miracle. 
Parce qu'il est unique. 
Deux visages peuvent se ressembler; ils ne seront jamais tout 
à fait les mêmes. 
La vie est justement ce miracle, ce mouvement permanent et 
changeant et qui ne reproduit jamais le même visage. (...)
Vivre ensemble est une aventure où l'amour, l'amitié est 
une belle rencontre avec ce qui n'est pas moi, avec ce qui est 
différent de moi et qui m'enrichit. "

Tahar Ben Jelloum

Pour t'aider, j'ai repassé les lettres majuscules en gras,c'est à ces 
lettres que tu dois écrire sur une ligne différente.

Le moqueur moqué
Un escargot se croyant beau,
Se croyant gros, se moquait d’une coccinelle.
Elle était mince, elle était frêle !
Vraiment, avait-on jamais vu un insecte aussi menu !
Vint à passer une hirondelle
Qui s’esbaudit du limaçon.
Quel brimborion, s’écria-t-elle !
C’est le plus maigre du canton !
Vint à passer un caneton.
Cette hirondelle est minuscule,
Voyez sa taille ridicule !
Dit-il sur un ton méprisant.
Or, un faisan aperçut le canard et secoua la tête :
Quelle est cette si minime bête
Au corps si drôlement bâti !
Un aigle qui planait leur jeta ces paroles :
Êtes-vous fous ? Êtes-vous folles ?
Qui se moque du précédent sera moqué par le suivant.
Celui qui d’un autre se moque
A propos de son bec, à propos de sa coque,
De sa taille ou de son caquet,
Risque à son tour d’être moqué !

Pierre Gamarra

On n’est pas n’importe qui 
 
Quand tu rencontres un arbre dans la rue, 
Dis-lui bonjour sans attendre qu’il te salue 
C’est distrait, les arbres. 
Si c’est un vieux, dis-lui « Monsieur ». 
De toute façon, appelle-le par son nom : 
Chêne, Bouleau, Sapin, Tilleul… 
Il y sera sensible. 
Au besoin, aide-le à traverser. 
Les arbres, ça n’est pas encore habitué à toutes ces autos. 
Même chose avec les fleurs, les oiseaux, les poissons : 
Appelle-les par leur nom de famille. 
On n’est pas n’importe qui ! 
Si tu veux tout à fait être gentil, 
Dis « Madame la Rose » à l’églantine ; 
On oublie un peu trop qu’elle y a droit. 
 

Jean Rousselot

 


